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S'arrêter, accueillir la Parole

Liturgie du dimanche 22 décembre 2024

Tout au long de l'Avent, la promesse de la rédemption définitive nous a été faite. À mesure
qu'approche Noël où nous fêterons le salut, laissons-nous prendre par la couleur dominante
de l'Avent qui est celle de la joie. Elle éclate dans l'évangile de la Visitation. La joie que Jean-
Baptiste ressent en présence de Jésus, alors qu'ils sont tous les deux dans le ventre de leur
mère se communique à ces dernières et finalement à nous.

Première lecture 

Michée 5, 1-4a  

Ainsi parle le Seigneur : Toi, Bethléem Éphrata, le plus petit des clans de Juda, c’est de toi
que sortira pour moi celui qui doit gouverner Israël. Ses origines remontent aux temps
anciens, aux jours d’autrefois. Mais Dieu livrera son peuple jusqu’au jour où enfantera... celle
qui doit enfanter, et ceux de ses frères qui resteront rejoindront les fils d’Israël. Il se dressera
et il sera leur berger par la puissance du Seigneur, par la majesté du nom du Seigneur, son
Dieu. Ils habiteront en sécurité, car désormais il sera grand jusqu’aux lointains de la terre, et
lui-même, il sera la paix ! 

Couvent de la Vierge du Rosaire à Bordeaux

Frère David Perrin
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Psaume 

Psaume 79, 2.3, 15-16, 18-19 

Fais luire ta face et nous serons sauvés !

Berger d’Israël, écoute,
Toi qui conduis ton troupeau, resplendis ! 
Réveille ta vaillance 
et viens nous sauver.

Dieu de l’univers, reviens ! 
Du haut des cieux, regarde et vois : 
visite cette vigne, protège-la, 
celle qu’a plantée ta main puissante.

Que ta main soutienne ton protégé, 
le fils de l’homme qui te doit sa force. 
Jamais plus nous n’irons loin de toi : 
fais-nous vivre et invoquer ton nom !  

Interprété par le Choeur Saint Ambroise, Paris

Deuxième lecture 

Hébreux 10, 5-10 

Frères, en entrant dans le monde, le Christ dit : Tu n’as voulu ni sacrifice ni offrande, mais tu
m’as formé un corps. Tu n’as pas agréé les holocaustes ni les sacrifices pour le péché ; alors,
j’ai dit : Me voici, je suis venu, mon Dieu, pour faire ta volonté, ainsi qu’il est écrit de moi dans
le Livre. 
Le Christ commence donc par dire : Tu n’as pas voulu ni agréé les sacrifices et les offrandes,
les holocaustes et les sacrifices pour le péché, ceux que la Loi prescrit d’offrir. Puis il déclare :
Me voici, je suis venu pour faire ta volonté. Ainsi, il supprime le premier état de choses pour
établir le second. 
Et c’est grâce à cette volonté que nous sommes sanctifiés, par l’offrande que Jésus Christ a
faite de son corps, une fois pour toutes.

Évangile 

Luc 1, 39-45 

En ces jours-là, Marie se mit en route et se rendit avec empressement vers la région
montagneuse, dans une ville de Judée. Elle entra dans la maison de Zacharie et salua
Élisabeth. Or, quand Élisabeth entendit la salutation de Marie, l’enfant tressaillit en elle. 
Alors, Élisabeth fut remplie d’Esprit Saint, et s’écria d’une voix forte : « Tu es bénie entre
toutes les femmes, et le fruit de tes entrailles est béni. D’où m’est-il donné que la mère de
mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? Car, lorsque tes paroles de salutation sont parvenues à
mes oreilles, l’enfant a tressailli d’allégresse en moi. Heureuse celle qui a cru à
l’accomplissement des paroles qui lui furent dites de la part du Seigneur. » 



Méditation 

La grâce ne supprime pas la nature ! 

Saviez-vous que saint Luc était médecin de profession ? Saint Paul l’appelle « le médecin
bien-aimé » (Col 4, 14). L’évangéliste sait donc ce que vit une femme enceinte. C’est
pourquoi il marque certaines étapes de la grossesse d’Élisabeth. Il dit qu’elle l’a tenu cachée
cinq mois, ce qui est, effectivement, la date limite pour cela. Puis à deux reprises, il précise
qu’Élisabeth en était à son sixième mois. Cette répétition est importante quand on sait de quoi
un enfant de cet âge est capable. Car c’est à partir du sixième mois que le bébé commence à
s’agiter et à effectuer des mouvements dans le ventre de sa mère : 20 à 60 par demi-heure !
C’est aussi à partir de ce mois qu’il entend les sons extérieurs. La voix humaine, il est vrai,
doit être particulièrement forte pour pouvoir être entendue du bébé. Mais ce fut manifestement
le cas car sinon Jean-Baptiste n’aurait pas pu entendre la salutation de Marie et désigner à sa
mère que le Seigneur était là dans le ventre de sa cousine !

Ces précisions biologiques témoignent de l’infinie délicatesse de Dieu. Il prend le temps
d’attendre le développement d’un enfant dans le sein de sa mère, pour que, par de simples
bonds dans son ventre, il commence, comme il peut, autant qu’il le peut, sa mission de
prophète. Une manière de nous montrer que la grâce de Dieu ne supprime pas la nature !

Chant 

Voici la demeure de Dieu 

Auteurs : J.-P. Revel et D. Bourgeois, A. Gouzes 

Voici la demeure de Dieu parmi les hommes,
Marie, terre admirable, terre de la promesse,
Mère de l´Emmanuel.

L´ange du Seigneur fut envoyé à Marie,
Et la Vierge fut éblouie par la lumière.
Écoute, Marie, Vierge du Christ :
Tu concevras et tu enfanteras un fils,
Tu es le paradis nouveau et la terre promise
En toi le soleil a établi sa demeure.

Le Seigneur t´a regardée dans son amour,
Reçois la parole que par l´ange il t´envoie ;
Il vient vers nous, le Dieu véritable.
Il revêt dans ton sein la chair du premier Adam,
Engendré par le Père et né dans le temps,
Dieu et homme, lumière et vie, le créateur du monde.

Voici la mère de mon Sauveur qui vient à moi :
Bienheureuse es-tu, toi qui as cru,
Et béni le fruit de tes entrailles,
Ce qui est engendré en toi vient de l´Esprit-Saint
Dès que ta salutation a retenti à mes oreilles,
L´enfant a tressailli d´allégresse en mon sein.

Réjouissez-vous avec moi, 
bien-aimés du Seigneur ;
Mon cœur est devenu le temple de Dieu,
Il s´est penché sur son humble servante,
Il a fait de mon sein la porte du ciel,
En moi il a pris chair, le Fils unique du Père,
Jésus, le plus beau des enfants des hommes.

Gloire au Père qui a choisi Marie,
Pour être la mère de son Fils bien-aimé,
Gloire au Fils venu vers nous dans sa grande pitié ;
Il nous a visités dans la faiblesse de la chair,
Et nous chantons l´Esprit, vivifiant et saint,
Qui a inondé Marie de sa lumière.
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